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Présentateur
Commentaires de présentation
La question énergétique est devenue une réalité:
Loi TECV (transition énergétique pour la croissance verte) d’août 2015,
Nouvelles compétences des collectivités en particulier la Métropole avec le transfert de compétence de l’AODE (autorité organisatrice de l’énergie) des concessions de gaz et d’électricité depuis le 01/01/2018.
Contexte international avec raréfaction des énergies fossiles et l’instabilité de leur coûts contre des énergies renouvelables qui deviennent rentables.

Les agences d’urbanisme en général, l’Agam en particulier, s’interrogent donc sur l’incidence de cette thématique sur son cœur de métier qu’est l’urbanisme.
Comment la question énergétique réinterroge un modèle de développement urbain, nos métiers de la planification urbaine?
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L’énergie – qu’es aco?
Un sujet complexe souvent perçu sous un angle 
technique…

Présentateur
Commentaires de présentation
D’une part, l’énergie concerne notre quotidien:
Facture des consommations énergétiques de notre foyer,
Prix du carburant pour se déplacer,
Des paysages en mutation avec une présence de plus en plus accrue des énergies renouvelables, sur les toits, au cœur des espaces naturels et agricoles.

D’autre part, l’énergie reste généralement une affaire de techniciens, d’ingénieurs. D’ailleurs, la notion de transition énergétique reste floue pour 82% des français. L’énergie, c’est avant une multitude de termes techniques difficilement appréhendables par le grand public: complexité des unités de mesure (kwh), joule…), complexité du fonctionnement d’un réseau (pic de consommation, concession, smart grid…), multiplicité des sources d’énergie (énergie de récupération, thalassothermie,…)

L’Agam ne doit pas se positionner en tant que technicien de l’énergie mais doit travailler avec de nouveaux partenaires pour comprendre les grandes logiques, tenter de les rendre pédagogique, identifier les enjeux, les leviers d’action de l’aménagement du territoire pour atteindre les grands objectifs nationaux: 
Division par 4 des GES d’ici 2050 (par rapport 90)
Réduction des consommations énergétiques de 50% d’ici 2050 (par rapport 2012)
32% d’ENR de la consommation énergétique d’ici 2030
100% de bâtiments basse consommation d’ici 2050
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… Mais des enjeux pour le territoire

Développement 
économique, emploi, 
innovation

Maitrise des consommations 
énergétiques (réduction et efficacité)

Lutte contre la précarité 
énergétique

353 M€
de travaux réalisés en
matière de rénovation
énergétique en PACA

X3 
part des ménages en
situation de précarité
énergétique en PACA entre
2010 et 2020 (dépenses
énergétique logement et mobilité >
15% des revenus disponibles)

13 MD€ 
Coût de la dépendance
énergétique du territoire
régional

60% d’énergie produite à partir 
d’ENR 
Mais seulement 6% de taux de
couverture (Production ENR / Consommation)

51% du parc de
logements potentiellement
énergivore (construit avant 1975)

50% des consommations énergétiques 
économisables en intégrant dans les choix 
d’aménagement les enjeux climat, air, 
énergie

7°C écart de
température possible
entre un parc arboré et
ses alentours

43% 
des déplacements en
voiture font moins de
3km

Présentateur
Commentaires de présentation
Malgré cette complexité, l’énergie à des implications concrètes pour un territoire:
L’énergie coûte cher au territoire (5,6Md  €). Diminuer la facture énergétique permettrait de nouveaux investissements
L’énergie permet le développement de nouvelles filières porteuses d’emplois (353 millions d’€ de travaux estimé en 2015.) et plus de 50% du parc de logements potentiellement énergivore.
Rénover permet de diminuer le coût de sa facture énergétique pour un ménage. Entre 15 et 50€/m²/an en fonction du type de logements et de l’ampleur des travaux. Mais un taux de retour sur investissement long de 10 à 20 ans en moyenne; ce qui freine les projets de rénovation. Nécessité pour une collectivité de cibler les aides financières et donc cibler les secteurs prioritaires d’intervention.
Se donner le choix de la source d’énergie en fonction des usages: développer les réseaux de chaleur et de froid

In fine, les choix d’aménagement conditionnent les consommations énergétiques et peuvent permettre de réduire de 50% la demande en énergie (politique de mobilité, formes urbaines, intensité urbaine…)
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Ville et transition énergétique: un nouveau 
paradigme
Se poser les bonnes questions quant au devenir 
urbain

Mobilité Formes urbaines

Paysages

Nouvelles 
technologies

Nature en ville

Présentateur
Commentaires de présentation
Quelles conséquences auront les nouveaux modèles de déplacement (voitures électriques, autonomes, hydrogène, transports en commun…) sur l’organisation des villes ?
Politique de stationnement si 10 à 15% des véhicules sont électriques (reconversion des stations services traditionnelles…)?
Gestion des espaces publics avec le développement des voitures autonomes
Mais aussi s’interroger sur la place des modes de transport plus traditionnels: TC, modes actifs
En fonction des caractéristiques des territoires, diversifier les solutions: différence entre espace urbain et espace rural.
Quels impacts auront les nouvelles formes urbaines sobres en énergie, sur la typomorphologie, sur le droit du sol?
Tendance à uniformiser la fabrique de la ville. Or, il faut revenir aux fondamentaux pour des villes méditerranéennes plus sobres, plus vertueuses: ensoleillement, vents, ombrage,… = bioclimatisme. Il s’agit aussi de faciliter le développement des ENR, en particulier avec les possibilités d’autoconsommation (ex projet sirius à Frais Vallon). Pour cela, il est indispensable d’être vigilent quant aux possibilités qu’offrent les règlements d’urbanisme pour le droit du sol. Il s’agit aussi d’adapter les types d’énergie utilisés en fonction de la qualité des réseaux énergétiques. Le tout électrique n’est pas une finalité en soit. En fonction des situations se raccorder au réseau de gaz, aux réseaux de chaleur et de froid… Ceci fait évoluer les modes de faire de l’urbanisme en prenant en compte, dès l’amont du projet, les possibilités énergétiques existantes.

Quel rôle donner aux nouvelles technologies dans la fabrique de la ville?

Les nouvelles technologies deviennent notre quotidien (smartphones, informatique, domotique…). Ces nouvelles technologies génèrent des données qu’il faut stocker. La question de l’implantation des data center devient donc une réalité dans la fabrique de la ville. Où implanter ces objets?: quel foncier?, quels besoins énergétiques?, quelle possibilité de récupérer de la chaleur fatale?…
La question des nouvelles technologies dans la fabrique de la ville signifie aussi s’intéresser aux smart grid, smart city… Ces notions sont aujourd’hui très floues pour les urbanistes. Les énergéticiens, les ingénieurs, les informaticiens sont souvent au cœur du développement de ces projets. Pour autant, leur développement modifie la manière de vivre. En tant qu’urbaniste, notre rôle, plutôt que de s’opposer, de ne pas y prendre part, est d’accompagner ces projets pour éviter une standardisation des villes. Nous sommes dans une mission de prospective en essayant de comprendre, échanger, évaluer l’impact sur notre quotidien pour se forger une culture, un avis et faire des propositions.

Quel impact du développement des énergies renouvelables sur les paysages urbains et ruraux?

En passant de la production d’énergie centralisé (centrales nucléaires, centrales thermiques…) à la production à partir d’ENR&R décentralisé, il apparait des mutations dans nos paysages. Il est indispensable d’anticiper ces mutations pour gérer l’acceptabilité de ces projets par la population mais aussi les conflits d’usages que ces projets génèrent: éolien offshore, éolien terrestre, parcs solaires… Ces mutations dans les paysages sont également vraies en ville avec le développement des panneaux solaires sur les toitures, la potentielle croissance des éoliennes horizontales sur bâti…
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Territorialisation des leviers de la transition 
énergétique
Exemple d’une approche régionale
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Des enjeux différenciés en fonction des 
territoires

Périurbain

Logements individuels 
récents (après 1990)
Résidences principales
Voitures individuelles
Mitage des espaces 
agricoles

Générer des bâtiments moins énergivores (isolation) et 
producteurs d’ENR (autoconsommation)

Apporter des réponses face à la forte dépendance de la 
voiture individuelle: covoiturage, espaces de coworking, 
voitures électriques…

Inciter à une agriculture moins émettrice de gaz à effet 
de serre( nouvelles formes d’agriculture, bio, distribution 
en circuit-courts…)
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Des enjeux différenciés en fonction des 
territoires

Valoriser la production locale répondant à des 
critères de qualité, proximité et fraîcheur définis 
dans un cahier des charges et contrôlés par un 
organisme extérieur: biodiversité, la stratégie 
phytosanitaire, la fertilité des sols, l’irrigation, 
l’énergie,  la gestion des déchets…

Maison à énergie positive Solliès-Pont:
Isolant écologique, solaire thermique et 
photovoltaïque…

Exemple des tiers-lieux « Village Factory », à Anières 
sur vègre (72)
Espaces réservés aux usagers du numérique en zone 
non urbaine : Haut débit, smartphones, cloud, E-
services, nouveaux usages sociaux…
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Des enjeux différenciés en fonction des 
territoires

Zones d’activités 
économiques

Foncier disponible 
(toiture, parking)
Bâtiments énergivores
Mobilité

Favoriser des zones d’activités durables et 
performantes, productrices d’énergie décentralisés

Inciter à l’utilisation de transports en commun, 
covoiturage dans les déplacements domicile/travail
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Environment Park à Turin
Reconversion de friches industrielles, production ENR, 
toitures végétalisées..

Plateforme de covoiturage à destination des salariés des zones d’activités du bassin 
d’emploi avignonnais et du Vaucluse

Parc logistique des Bréguières Les Arcs
Bâtiments performants, production ENR
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